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Olivier Peyre, février 2024 

 

Etant passé de l’absence complète de neige à un ubac enneigé avec des 

glissements de talus de route, arrivé à l’embranchement des Bruns je poursuis sur 

la route forestière de l’Alp.  

 

Image 1 : le pont pour aller aux Bruns  

 

 
 

Bien enneigé, il va bien.  

 

 

 

 

 



Image 2 : le torrent du Villard  

 

 
 

Vue vers l’amont. A 1710 m, rien à signaler, il coule peu, rien n’indique le passage 

d’une crue.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 3 : la route après le pont  

 

 
 

Même système de ravinement que précédemment : la rigole amont qui déborde et 

traverse la voie puis se déverse en dessous, ici sur le chemin des Bruns, traversé 

à son tour.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 4 : belle rigole amont  

 

 
 

D’où vient l’eau ? Elle provient du vallon situé avant le Pré du Bois.  

 



Image 5 : retour vers l’adret  

 

 
 

A 1730 m, sous le chalet du Pré du Bois l’orientation change, le soleil tape et la 

neige disparaît progressivement. A partir de là, la route est nickel.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 6 : vue sur les crêtes de Fouran  

 

 
 

En plus en sortant du bois, il y a une belle vue.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 7 : arrivée aux Grands Prés  

 

 
 

1760 m d’altitude. Qui dit grands replats dit espaces couverts de neige.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 8 : vue en direction de l’Alp  

 

 
 

Arriver ici, la vue c’est déjà une première récompense.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 9 : traces de skieurs  

 

 
 

Ah, faire quelques virages aux Grands Prés !  

 



Image 10 : vers le haut des Grands Prés  

 

 
 

1800 m. Roche Charnière se détache au fond. Les seules traces dans la neige sont 

désormais celles de pieds ou de pattes.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 11 : qui a descendu le talus ?  

 

 
 

Une bande d’ongulés !  

 



Image 12 : qui est remonté ?  

 

 
 

Deux skieurs sur la descente.  

 



Image 13 : départ de la piste allant au Vallon  

 

 
 

1880 m. Tranquillité d’un paysage d’hiver, à nouveau la forêt.  

 



Image 14 : information importante  

 

 
 

Humour au Valliret. Je poursuis quand même.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 15 : route fermée  

 

 
 

C’est effectivement ici que la route est fermée avec quelques blocs de pierre. On 

voit qu’il commence à y avoir de la neige parce que les blocs sortent peu.  



 

Image 16 : effet de clairière  

 

 
 



Lorsque le rideau d’arbres s’ouvre, le paysage apparaît : les prés de Bouffard et 

les montagnes en rive gauche de la Durance.  

 

Image 17 : Roche Charnière  

 

 
 

L’adret de Roche Charnière et son sommet à plus de 2400 m qu’on pourrait gravir 

à pied. Toujours ce fort contraste d’enneigement entre les deux versants de la 

montagne.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 18 : pénible  

 

 
 

1990 m. La neige ne porte plus vraiment et c’est pénible ! C’est là qu’on se pose 

des questions.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 19 : enfin la Selle  

 

 
 

2010 m et content d’être parvenu ici dans des traces de raquettes. Je me souviens 

du tri des moutons entre éleveurs à l’automne et de la petite transhumance jusqu’à 

la bergerie de Benoit. Et j’ai une pensée pour Pascal le berger.  

 

 
 

C’était il y a quatre mois, à la mi-octobre.  

 



Image 20 : la vieille cabane de la Selle  

 

 
 

On se croirait vraiment en hiver… pour peu qu’on passe à l’ubac.  

 



 
 

Il y a quatre mois, il y avait du monde et pas de difficulté d’accès routier !  

 

Revenons à nos moutons, enfin façon de dire.  

 

 

 

 



Image 21 : aux environs des cabanes  

 

 
 

Enfin l’hiver, trouvé à 2000 m d’altitude !  

 



Image 22 : la route de l’Alp  

 

 
 

Vue vers l’aval. Me voici au sec au pied de la côte à l’adret, heureux d’être là. Je 

vais faire un tour un peu plus haut.  



 

Image 23 : le miracle de la montagne  

 

 
 

Au pied des vieux mélèzes, là où la neige s’est retirée, une constellation de crocus, 

plaisir des yeux, ravissement du cœur.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 24 : le miracle de la montagne  

 

 
 

De plus près. Peu importe le degré de floraison de la fleur.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 25 : le miracle de la montagne  

 

 
 

Un printemps de lumière. Mais pourquoi sont-ils déjà ouverts, en cette mi-février 

2024 ?  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Image 26 : le miracle de la montagne  

 

 
 

Dans une balade, il y a toujours un moment un peu plus pénible que les autres, 

mais cela vaut le coup parce que la récompense arrive toujours. Cette fois-ci, les 

crocus en font partie, même si leur avance sur la saison questionne.  

 

Je vais encore un peu monter.  

 

 

 


